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LE GUÉPARD

n Afrique, dans les plaines du Kenya, 

une silhouette élancée et toujours 

aux aguets se camoufle dans les 

hautes herbes : c’est le guépard. Avec 

ses longues pattes et son corps mince, cet athlète 

peut, sans le moindre élan, atteindre 115 km/h en 

trois secondes. Solitaire mais chassant parfois 

en couple, ce guetteur des savanes course ses 

proies sur de petites distances (500 m au plus) : de 

préférence, gazelles, antilopes, autruches, zèbres 

ou jeunes gnous. Autrefois, ce félin à la robe fauve 

tachetée de noir était présent dans toute l’Afrique, 

mais également du Moyen-Orient à la péninsule 
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CARACTÉRISTIQUES

Règne Animal
Embranchement Cordé
Classe Mammifère
Ordre Carnivore
Famille Félidés
Genre Acinonyx
Nom latin Acinonys jubatus
Poids 35 à 65 kg
Longueur 120 à 170 cm
Taille au garrot 70 à 90 cm
Maturité sexuelle 18 mois
Saison de reproduction Toute saison
Gestation 91 à 95 jours
Nombre de jeunes 3 à 4
Régime alimentaire Carnivore
Longévité 14 ans
Statut UICN Vulnérable
CITES annexe I

espèces menacées…
ÉCODOCSLES
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indienne. La femelle met au monde 3 à 4 petits par 

portée, qui sont la proie de farouches prédateurs : 

lions et hyènes.

Selon l’UICN, le guépard est classé parmi les 

espèces vulnérables. La sous-espèce africaine est 

menacée d’extinction et la sous-espèce asiatique 

en situation critique.

Actuellement, il resterait environ 10 000 à 

15 000 individus sur le continent africain grâce à 

la création de réserves en Éthiopie, en Somalie, en 

Afrique de l’Est, du Nord et du Sud. Seuls quelques 

spécimens (peut-être 250) subsistent par ailleurs 

à l’est de l’Iran. Les guépards présentent une 

variation génétique anormalement basse. Selon 

des chercheurs, une seule et unique femelle serait 

à l’origine de la population actuelle. La majorité 

des individus aurait été victime d’une ère glaciaire 

remontant à 10 000 ans. Pour la plupart des mam-

mifères, deux individus ont 80 % de leurs gènes 

identiques. Pour le guépard, ce chiffre atteint les 

99 %. La consanguinité élevée qui en résulte serait 

responsable de leur déclin : sperme de mau-

vaise qualité et forte vulnérabilité aux maladies 

notamment. Autre menace commune aux félins : 

la chasse menée par les fermiers, notamment en 

Un guépard du
Masaï-Mara dans
une séance de
marquage de
territoire…
Il balise ainsi tous
les abords de
son périmètre de
chasse avec ses
déjections.

Le félin est aujourd’hui classé
espèce vulnérable selon l’UICN.

LE GUÉPARD
espèces menacées…
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Namibie, où, avec l’avancée des élevages sur son 

habitat naturel, le guépard représente un risque 

pour le bétail. Dans les parcs, l’essor du tourisme 

semble les perturber également.

Des propositions diverses ont été avancées 

pour réintroduire le guépard en Afrique sub- 

saharienne, en Israël, en Inde, au Turkménistan 

et en Ouzbékistan. Mais la réintroduction doit être 

sérieusement considérée seulement après que 

des comparaisons génétiques et des évaluations 

d’impact environnementales soient effectuées.

Ainsi, des généticiens indiens veulent utiliser des 

méthodes de pointe de clonage pour ressusciter 

le fameux « cheetah » (guépard indien), disparu 

depuis 1948. Du sperme et des ovules ont été 

collectés en nombre, les taux d’avortement des 

embryons clonés étant très élevés. Pour conti-

nuer, ils doivent se procurer du tissu de guépard 

iranien, sous-espèce en danger qui ne peut faire 

La femelle  
met au 
monde  

3 à 4 petits  
par portée.

Prédateur parfaitement 
adapté à la chasse dans 

la savane, le guépard est 
taillé pour la course dans 

les hautes herbes.

LE GUÉPARD
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l’objet d’échange de matériel génétique à l’état 

naturel, conformément à la Convention sur le 

commerce international des espèces menacées 

(CITES). Le guépard africain semble moins proche 

mais pourrait convenir en second recours. Les 

récalcitrants au projet opposent les difficultés 

rencontrées pour réintroduire des animaux captifs 

en milieu naturel. Et devant le coût de l’opération, 

ils affirment que l’argent devrait servir en priorité 

à la conservation des populations menacées.

Le guépard se nourrit 
de préférence de 
gazelles, antilopes, 
autruches, zèbres ou 
jeunes gnous.

Sprinter accompli, 
le guépard peut atteindre 

près de 115 km/h 
en vitesse de pointe, 

mais cet effort l’épuise 
rapidement et ses 

chasses sont rarement 
couronnées de succès.

Aire de distribution du guépard
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